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.9ïi8èb li x2ulq 9ljJODèxn lisoU 

9DH98èïq fil xnoitoinJ8noD9b fil J89XD x9Î89oq fil fi 9i ioqrai iup 9D 
nohfiDinumraoD fil 9b te 9.ugnfil fil 9b iol fil 9ixp 9iiufi 9Dioï 9/mxb 

.2TUOD2Îb 9l 8Hfib 

« 9uphi Ioq » fig Î88UB fi 9meiIfiiiqfiD 9I n9iisD 
eniom gfiq J89xn 98iX9ibÎ8ni aulq 9ïJ§ i u o q iup 9ÏUJIUD fil 9b 

89iéiiiD 89b 1JJ8 ihq89xI 9b aèiivitefi 29! 9nnoito9l98 II .9infinèilfi 
,9Dnfimioïï9q 9nnod 9b 

xnohfiDinummoD s n u 9iufiJani Iixup infii n s x9gfignfil 9 J 
9 iqo iq 9iJon 9b teiÏ9i 9i 189 ii ifiD 9ï:tufixI anfib 9rfDfiiifi nog fi 

ï igèb 9i 9ll9qqfi JifiDfiJ 9up 9D Ja9xD .9ïJufixI ïfiq èiï ingia supnBm 
.9ïiuBxI 9b ï ieèb u b 

.9iifini§fimixi 9b ihifiq à 99UiijjijgnoD Ja9 èJilfiài fi J 
fiJ .9ixphfimgfiinfiï te'[doxI Ja9xD xbiodfixb è n n o b J89 iup 9 3 

bnoqg9ïïOD iup 9vu9iqà n u J89 « isbt » te [do nu x b nohfimioï 
Ja9xn èiiifiài fiJ .èJi Ifièï-iom u b nohulhanoD fil fi tefua 9i 8/ifib 

auon ta up ne 9ïifinigfimi qmfirfD u b iU9iD98 nu x up aifimfi'( 
9b 9iq9DDfi anovfi auon l9upub j isononsi 9b èiq9DDfi anovfi 

.ïiaèb 9b a9m8fiJnfiï aon ïiJ89vnia9b 

8fiq i89xn xnohfiiuifi8-non fil xan9a u b àJiugidmfiM 
J89XD xnoiifiD ftingia 9b ïiJfiihnfiixp 89DX9 n u Jn9.rn9lu9a 
u b èiilfinnohiaoq fil fi Jioqqfii ïfiq iïifiiilfiup 89DX9 n u 

èJiiidiaaoqmiM .9D/i989ïq fil à Jn9ÎJifiqqfi Iixup JJIBJ n s 9ngia 

x8fiq 9iix89m 98 9/1 te 9iioaivoiq efiq J89xn ï9iuJfia 9b 
89b Hfilq 9l ÏU8 8fiq 9bÎD9b 98 9/I x9Upifim-9ï fil 9b 89DX9XI 

v9m§ra in x9iJ§xI 9b 9D/ifi8aiuq Ji9 UO 89ènnob anobfiDftingia 
9H9D8 fil x9/hnfiid 9IIÎU9Ï fil 9b Hfilq 9i IU8 x9lîb 9l Jufiï Ii 

98 9H aifim x9gfiq fil 9b 9DfiTÏU8 fil D9Vfi 98ÎlodmY8 9ll9UiX9i 
.9ngia ub àajilfihèJfim fil fi afiq Jiubèi 



LE DÉSIR 

L'oeil n'écoute plus, il désire. 

Ce qui importe à la poésie, c'est la déconstruction, la présence 
d'une force autre que la loi de la langue et de la communication 

dans le discours. 

Certes le capitalisme a aussi sa « politique » 
de la culture qui pour être plus insidieuse n'est pas moins 

aliénante. Il sélectionne les activités de l'esprit sur des critères 
de bonne performance. 

Le langage, en tant qu'il instaure une communication, 
a son attache dans l'autre car il est le reflet de notre propre 

manque signifié par l'autre. C'est ce que Lacan appelle le désir 
du désir de l'autre. 

La réalité est constitutuée à partir de l'imaginaire. 
Ce qui est donné d'abord, c'est l'objet fantasmatique. La 

formation d'un objet « réel » est un épreuve qui correspond 
dans le sujet à la constitution du moi-réal ité. La réalité n'est 

jamais qu'un secteur du champ imaginaire auquel nous 
avons accepté de renoncer, duquel nous avons accepté de 

désinvestir nos fantasmes de désir. 

L'ambiguité du sens, la non-saturation, n'est pas 
seulement un excès quantitatif de signifi cation, c'est 
un excès qualitatif par rapport à la positionnante du 

signe en tant qu'il appartient à la présence. L'impossibilité 
de saturer n'est pas provisoire et ne se mesure pas, 

l'excès de la re-marque, ne se décide pas sur le plan des 
significations données ou en puissance de l'être, ni même, 

il faut le dire, sur le plan de la feuille blanche, la scène 
textuelle symbolise avec la surface de la page, mais ne se 

réduit pas à la matérialité du signe. 


